
Un curé de notre région, qui fut l’élève, à Joliette, vers 1858 
ou 1859, de M. Prosper Beaudry, alors ecclésiastique, noua 
disait, l’autre jour, avoir eu en lui un excellent professeur. 
M. Beaudry avait le don de bien communiquer ee qu’il savait. 
Ce don, cependant, ce n’est pas dans la carrière de l’enseigne­
ment, mais bien dans celle du catéchiste et du prêcheur, au 
saint ministère voulons-nous dire, qu’il devait surtout le met­
tre en valeur.

Né à Saint-Paul-de-Joliet te, le 3 juin 1838, après ses études 
à Joliette et son ordination à Montréal le 29 décembre 1861 
(par Mgr Bourget), 'M. l’abbé Prosper Beaudry alla tout de 
suite, en effet, exercé le ministère aux Etats-Unis, à Manches­
ter, où il passa deux ans (1861-1863), Il séjourna alors un 
an dans sa paroisse natale à Saint-Paul-de-Joliette, à cause sur­
tout, semble-t-il, de la faiblesse de sa santé qui exigeait du re­
pos. Il fut ensuite nommé curé de Saint-Alphonse et adminis­
tra cette paroisse sept ans (1864-1871). On l’envoya, après 
cela, à Saint-Georges-de-Kankakee, dans les Illinois. Le triste 
Chiniquy avait passé par là avant et après sa chute (1858). Il 
fallait des prêtres exemplaires pour édifier les Canadiens un 
moment troublés par l’ardeur et l’éloquence du fameux apos- 
tât. M. Prosper Beaudry fut de ceux-là. Il passa huit ans à 
Kankakee, de 1871 à 1879, et il y bâtit une église. Il revint 
alors, cette fois pour de bon, à son diocèse d’origine et fut d’a­
bord curé de Saint-Liguori un an (1879-1880). Enfin, en 
1880, il était nommé curé de Joliette. Il devait y vivre le reste 
de ses jours, soit trente-huit ans, dont vingt-quatre comme curé 
(1880-1904) et quatorze à la retraite (1904-1918).

•Vie assez accidentée dans ses débuts, on le voit, mais qui de­
vait se dérouler bien calme et bien semblable à elle-même dans 
sa deuxième période. Cependant que son frère, le Père Cyrille, 
faisait l’orgueil du Collège Joliette, M. Prosper préparait sa 
paroisse et son église à devenir la tête et le coeur d’un nou-
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